
ASSISES DE CARLETON

L’enceinte judiciaire a été encom 
brée durant toute la journée d’hier. 
La cour s'ouvrit à 10.3P, h. ^ous la 
présidence du juge Gall. La cause 
de la Reine vs McDonald fut la pre-

Paroe qne des plogea en sont 
tout pre»

mière appelée et occupa la Cour , „ ,

— ïEBSSsSE
uu meurtre de Sharkey sur le roar- telle somme, qui est au-dessous du pria 
ché By, le 8 septembre dernier fut courant généralement connu. Leur calcul 
mis à la barre ; il avait les menottes esl (,e mettre sous l'impression qu’ils ven-
X,Hinn\rLaTm pr,ldreT
attention très sérieuse à tous les euI4 En dlel] ies persom.es crtdules, 
témoignages 1 lusieurs' témoins animées d’une contiance mal-placée, pa- 
furent appelés et racontèrent en 'tonnent ces magasins, où el.es paient des 
substance les détails de cette mal- Prix exhorbitanis pour les diets dont elles 
heureuse atlaire que nos lecteurs ne savent Juger la qualité et I» valeur Ces 

A. i.. 1 commerçants n ont pas de prix fixes.U ont pas du oublier. Leurs demandes varient suivant le plus ou
Les jurés, apres avoir été eil deli moins d’inexpérience, ou môme de bo 

bération durant quelque temps ren- fol, dea^çheteurs. La preuve : c’est qu’ils 
dirent un verdict de non-coupable ttnk sentie plu» souvent par accepter une 
contrôle prisonnier qui fut immé somme bien moindre que colle qu'ils oui 

*L _ i • v* . z d abord déclaré être ce qu il va déplusdiatement remis en liberté. raisonnable. D’ailleurs, n’est-il pas fort
désagréable d’être obligé, sous peine de 
payer trop, de discuter et implorer, en un 
mol de soutenir un combat de paroles avec 
un commis, à qui l’habitude de la chose 
donne sur vous un avantage considérable ? 

M. P. A. Roy, 209 rue Rideau, a Vous ne savez quand arrêter votre mar- 
constamment en assortiment des chandement: d’un côté craignant no pas 
huîtres fraîches, du cidre de nom- lvoir «"«né le vendeur à son plus bas 
mes, première qualité, du poisson fl* ; et de I autre célé redoutant ['inutilité 
* • ’ v„ f .-s a s F . de nouveaux débats, Une personne sagefrais, des fruits et tout ce qui se achètera quelquefois l’article particulier 
trouve d ordinaire dans un restau- dont le bas prix est annoncé, mais nul 
rant bien tenu. Une visite donnera autre, sachant que la réduction sur l’un

n’est qu’un attrappe-nlgaud pour faciliter 
une augmentation illégitime sur les autres.

BULLETIN COMMERCIAL

satisfaction aux plus difficiles.

La Vieille France n’oublie jamais Au magasin tenu par le soussigné,11 n’y a 
les enfants de ses enfants ; lors mê 
me qu’ils sont éloignés d’elle, elle QU’UN SEUL PRIX
éprouve un vrai bonheur de pouvoir pour le comptant et qu’un seul prix pour 
les reconnaître, par leur fidélité aux Jf cr2dil» m&rclué8 en chiffres ordinaires, 
traditions de leurs pères : Dieu et “Zes mTrehandTseïysont vendues àauaal 
DOS droits. bas prix que le permettent leur achat en

Montres, Bijouteries, Joncs de gros au comptant, une administration éco- 
mariage etc, en tous genres, à 50 nomique de l’établissement et une grande 
pour 100 de rabais et garantis tels modération dans la recherche du profit, 
que représentés sinon l’argent vous
sera remis. Chez H. Norez, No 30 démonstration de ce qui précède, 
n,^Rideau, près du pont des Sa- MEUBLES- POELE»

bargains à commencer d'aujour-
C- uUl. terle de Cuisine, Coutellerie, etc.

Le 21 poût 1886. E. D. D’Orsonnens,Attention
Le Qiiinium LaBarraque est un 

vin qui fortifie les personnes épui­
sées par la maladie. Il agit mer 
veilleusement sur les estomacs dé 
licats en augmentant l’appétit el 
facilitant la digestion.
Huile de charbon Canadienne ft 30 

cttr. par gallon chez N. A. Savard.

Les derniers poêles améliorés 
“ Bijou de la Couronne ” pour pas. 
sages et salons ; grand patrons, de­
puis $20 à $25. Autres poêles pris 
en échange à la maison économique, 
353, rue Wellington, G Lévesque.

L’Ean Rt-Léon est le meillenr remède 
pour la llipthérie. Procurez-vous en.

J. B. C. 1>UNN, seul agent.

Les pilules de Vallet sont le meil­
leur remède connu pour redonner 
aux joues leur teinte vermeille 
perdue par suite de maladie; ce 
remède est approuvé par l’Acadé­
mie de Paris.

GERANT
VlM-a-vlH le Gros Orme

Rue Principale, Hull

B. G.

AU BON

MARCHE !
Coupons à moitié prix. 
Habillements d’enfants moi-$100 achèteront un sett de salon 

en crin, un sett de chambre à cou tié prix, 
cher en noyer noir, un side hoard 
en noyer noir, une tab:e d’extension, 
six chaises en cannes, une table cents la verge, 
de cuisine, un berceau et un poêle 
à cuisine complet Tous ces articles , . -,
pourront être achetés à la maison 1ue le Prlx coûtant, 
économique, No 353, rue Welling­
ton. G. Levesque

Toile cirée pour tables, 15

Mousseline blanche, moins

Couvertes de laine salies, 
moins cher qu’à la mannfac-

M. N. A. Savard vient de recevoir 10 ture. 
Tonne* de Melame de» lie» Barluwlew.
10 cl*, la pl

Conditions comptant.Avis aux Mères—Le Sirop Cal 
mant de Madame Winslow devrait 
toujours être employé lorsque les 
enfants font leurs dents. Il soulage 
tout de suite le petit être souffrant; 
il produit un sommeil naturel, 
tranquille, en enlevant les douleurs 
de l’enfant, et le petit chérubin 
s’éveille aussi frais qu’un bouton 
de rose. Ce sirop est agréable au 
goût. Il calme reniant, adoucit les 
gencives, chasse toute souffrance, 
éloigne les vents, régularise les 
intestins, el est le meilleur remède 
connu pour la diarrhée provenant 
soit de ce que l’enfant fait ses 
dents, soit d’autre cause. Vingt-cinq 
cents la bouteille. Assurez vous et 
demandez le “ Sirop Calmant de Ma­
dame Winslow,” et n’en prenez pas 
d’autre sorte.

Les Vinaigres—La Lotion Per­
sienne remplace avantageusement 
les vinaigres de toilette connus, et 
de plus c’est la meilleure eau de 
beauté pour blanchir la peau et 
rafraîchir le teint.

Un sent trlx.

et Ql
150, 152, 154, rue Sparks.

&

Mais, d’un autre côté, la population 
de Madawtska a le bonheur d'être

pas admis à donner cau’ion, 
sefont détenus en prison en 
dant le jour de leur compai 
devant la Cour Criminelle.

LE CANADA
représentée dans les Communes par 
un député dévoué. C’est à sa per­
sévérance, à ses continuels efforts, 
que l’on doit la subvention considé­
rable accordée à cette ligne de rac­
cordement. Ses travaux ne se sont 
même pas arrêté là. Ayant failli 

Le Citizen annonce, hier, contrai- à assurer la construction du chè­
rement à la nouvelle à sensation min par la tracé Saint François, par 
lancée par M. Blake et les organes suite du refus du gouvernement 
libéraux, que le cabinet ne s’est pas provincial du Nouveau Brunswiçk 
occupé de la question d’élections d’accorder un octroi, il a réussi datte, 
fédérales cet automne, et qu’à plus le projet de construire une ligue 
forte raison il n’a pu venir à au- indépendante d’Edmonton à Samt- 
cune décision à ce sujet. Le Citizen François en s livant la rivière Saint- 
fait remarquer de plus que les 
élections générales ne peuvent 
avoir lieu tant que tous les officiers 
reviseurs n’auront pas fait parvenir 
les nouvelles listes au gn filer en 
chancellerie.

Cette déclaration du Citizen met 
fin pour le moment aux rumeurs 
d’élections.

Ottawa. S3 Nov. 1886
“ L’ALLIANCE ’’

ELECTIONS FEDERALES Un nouveau collaborateur qui 
signe “ Valerius Publicola’’ a fail 
son apparition dans le dernier nu 
méro de l’Alliance. Celui-là au 
moins parait connaître la politesse, 
et savoir faire autre chose que d’a­
dresser des insultes à ses adversai­
res. Ses arguments et prétentions 
sont cependant discutables et nous 
ne refuserons pas de croiser le fer 
avec lui. Quant aux autres gratte- 
papiers, qui étalent leur bêtise et 
leur ignorance dans les colonnes 
de l’Alliance, ils ne méritent que le 
mépris. 11 suffira de quelques 
petites notes de temps à autre dans 
nos colonnes de nouvelles locales, 
pour livrer ces piètres individus à 
la risée du publie. La tache sera 
facile, car l’Alliance annonce qu’il 
lui est impossible à l’avenir de pa­
raître plus d’une fois la semaine. 
Elle commence déjl à battre de 
laile.

Jean.
Nous pouvons donc féliciter la 

population du Madawaska d’avoir 
obtenu les deux chemins de fer. 
Celui qui passe vin Témiscouata les 
mettra, avec le secours de la bran­
che Sainl-Fiançois, en communica­
tion avec Québec, Montréal et toutes 
les villes à l'ouest, ainsi qu’avec 
Saint-Jean (N. B) et tous les points 
à l’est et au sud.LE 11 ROUND ROBIN ” DE 

M. M ERCIER
TENDRES AGNEAUX

Lre libéiaux prétendent que le 
gouvernement Ross est sorti des 
élections en minorité de cinq voix, 
et pour preuve une dizaine d’entre 
eux prétendent avoir vu non pas un 
document signé par trente-cinq dé­
putés, mais des documents. Or, it 
en a au moins deux robins, M.

le défions

Les libéiaux sont des modèles de 
douceur, c'est connu. Leurs prin 
cipes souffrent si peu de contradic 
lion qu’il leur suffit de les exposer 
pour gagner le peuple à leur cause. 
11 n’en est pa= ainsi, parait il, à 
Trois Rivières où l’enquête qui 
vient de se terminer devant le 
magistrat, M. Desnoyers, démontre 
que les bons rouges trifluviens 
assomment tout simplement ceux 
qui ne pensent pas comme eux. 
C’est plus vite fait, parait-il.

Voici, en résumé, le jugement de 
M. le juge üesnoyers, condamnant 
les prisonniers à subir leur procès 
devant une cour criminelle :

Pendant plusieurs jours, la ville 
de Trois Rivières a été dans un 
état de désordre tel que tous les 
citoyens se plaignaient à bon droit 
d’être molestés ; les médecins se 
plaignaient même de ne pouvoir, 
dans certains cas, visiter leurs ma 
lades.

La veille de la votation, le quar­
tier St Philippe fut, pendant un 
certain temps, sous l’entière domi­
nation des émeutiers. Ceux-ci 
étaient armés et ils tenaient la rue 
sous le prétexte d’empêcher leurs 
adversaires politiques de faire de la 
cabale et de la corruption.

Or, dans la nuit du 13 au 14 oc 
tobre une bande de gens armés de 
bâtons, etc., dont les prisonniers 
faisaient partie, a attaqué d’une 
manièie brutale et sauvage l’hono­
rable M. Malhiot, le premier magis 
trat de la ville, au moment où ce 
dernier était sorti pour accomplir 
un devoir, pour veiller à l’ordre et 
à la paix public

C’est presque miracle qu’il n’ait 
pas été tué ; car il est en preuve 
que ces émeutiers Vont frappé à 
coups de bâton, et pendant long­
temps. Sept ou huit d’entre eux 
ont été vus frappant M. Malhiot à 
coups de bâton pendant qu’il était 
par terre, la face contre le soi et 
privé de connaissance.

il est aussi en preuve que M 
Malhiot n’avait aucune arme, com­
me il aurait pu en avoir, et qa'ii 
n’était point sorti pour faire de la 
cabale, mais uniquement pour rem­
plir ses devoirs de premier magistrat 
de la ville.

LE JOUR DES MORTS

Jamais on ne nous a autant mon. 
tré, enseigné la puissance de la pri 
ère et l’excellence de notre grand 
sacrifice, qu'auprès des autels ten­
dus de deuil ; auprès du cercueil, 
l’Eglise a voulu vous faire voir la 
prière plus forte que la mort.

C’est sur le corps glacé de notre 
mère, sur les restes glacés de notre 
vieux père, sur les jeunes cadavres 
de nos enfants, sur la cendre de nos 
amis que le christianisme nous dit : 
N’ayez pas peur, nolite timere : la 
tombe, c’est le berceau de l’immor­
talité: levez la tête, regardez : votre 
amis, vos enfants, vos père, votre 
mère, n’ont laissé ici bas que leurs 
dépouilles, que leurs vêtements 
usés : ils avaient eu loi dans le 
Christ, et le Christ, c’est la Résur­
rection et la vie...Admirable ! mille 
fois admirable la religion qui con­
sole ainsi ! Sois donc bénie car tous 
les hommes, ô sainte foi catholique! 
c’est toi seule qui peut crier sur les 
tombeaux :

Mercier, et 
dé les rendre publics, car s’il le 
faisait, nous aurions la preuve 
qu’ils diffèrent essentiellement l’un 
de l’autre et r.e portent pas tous 
d)ux les mêmes signatures.

Une seul» chose est claire en

nous

tout ceci, c’esi.. que M. Mercier 
voulu faire compromettre certains 
députés et qu'il n’y a réussi qu'à 
demi. Le Canadien de Québec an­
nonce qve si le jeu en valait la 
chandelle, il pourrait produire nom­
bre de documents signés par des 
députés qui ont caressé les robins 
de M. Mercier—documents par les­
quels ces députés se sont engagés 
solennellement à appuyer M. Ross ; 
mais à la réunion des chambres 
chacun montrera ses papiers, dit il.

Il en est qui ont apposé leur 
grille au bas des papiers de M. Mer­
cier, qui ne seront pas en parle­
ment, car ils doivent leur élection 
à des manœuvres corruptrices. Si 
M. Ross réunissait dix de ses amis 
et leur soumeltait les déclarations 
qu’il a en mains ou qu’il est en 
mesure de se procurer, il arriverait 
à une majorité d’une dizaine de 
voix dans l’Assemb'ée législative.

Qui vivra, verra.

a

() mort ! où est ta victoire ?
O mort ! où est ton aiguillon '<

C’est toi qui donne à nos affec­
tions, nos amitiés, une durée qui 
s’allonge par delà la vie ; c’est toi 
qui renoue les liens que les années 
et les maladies avaient voulu rom­
pre ; c'est toi qui concède aux en 
fants le pouvoir de racheter du pur­
gatoire les âmes de leurs pères et de 
eurs.mères,et aux parents de donner 
une seconde fois la vie à leurs en­
fants.

Pendant que le pauvre mendiant 
a vécu ses mauvais jours, pendant 
qu’il a souffert et gémi, qui a le 
mieux secouru ses douleurs, conso­
lé ses souffrances ?..Oh ! nous le 
sa-ons tous : c’est la religion.

Eh bien ! quand le mendiant aura 
fait son temps de misère; quand 
son cadavre sans suaire et sans cer­
cueil sera gisant sur la paille, qui 
viendra le garder comme un cada­
vre de roi ? encore la religion.

Sous la croix de marbre qui étend 
ses bras sur les restes du riche, sous 
la croix de bois noir, qui protège la 
fosse de gazon du simple villageois, 
la religion, quand est venu le jour 
des morts, fat! entendre les mêmes 
paroles.

Nous le demandons avec orgueil, 
y a t-il sous le soleil un culte qui 
sache aussi bien consoler de la mort 
que le catholicisme ? Sans doute, 
d’autres religions commandent de 
croire à la résuirectiou de;

UNE PERSPECTIVE BRIL­
LANTE

Le comté de Madawaska avait 
jnsqu’ici une foule de désavantages 
â combattre. Enclavé dans les ter­
res, sans chemin de fer comme sans 
route fluviale suffisante, ses habi­
tants ne pouvaient rien exporter, et 
ils avaient à payer fort char pour 
tou! ce qu’ils importaient 

Le prolongement du chemin de Voici les noms dus accusés de 
fer du Nouveau Brunswick jusqu'à cet assaut : Z phirin Hamel, Thos 
Edmonton a amélioré la position de Chevalier, Thos Lebel, Alfred May- 
cette population, mais la construe- rand, Louis Michaud, A. D. Ritchie, 
tion du dernier anneau qui restait, Johnny Cloutier, Unézime Prono- 
entre Edmonton et TInteicolonial, vost, Johnny Lacroix, Ferdinand 
devenait une nécessité en vue du Larose, Auguste Craig et Amable 
développement de la région de Ma- Savard. Ils sont condamnés à subir 
dawaska, et l’on a considéré que 
dans le plus grand intéiêt du public 
elle devait se faire par la ligne Si 
François jusqu’à la rivière Quelle 
ou près de là. Il esl malheureux 
que le gouvernement du Nouveau- 
Brunswick u’ait subventionné que Les trois accusés, Zéphirin tia- 
onze milles de cette ligne, et que mel, Alfred Mayrand et Louis Mt- 
par conséquent le chemin devra chaud, qui ont été vus dans l'acte 
être bâti via le Lac Témiscouata. |de frapper le plaignant, ne seront

Corps,
mais voila tout ; elles ne disent pas 
que les vivants peuvent hâter le 
bonheur des morts. Tandis que 
le catholicisme, avec ses prières, 
avec le grand sacrifice d’expiation 
de ses fidèles, délivre les âmes de 
ceux que nous pleurons. L’a­
mitié d’un protestant ne peut 
pour son ami mort ; l’amitié d’un 
catholique ne s’arrête point au 
marbre de la tombe ; elle remue, 
pour ainsi dire, la terre qu’on a 
etée sur le cercueil, pour délivre- 
’ami qu’elle regrette. Avec 

croyance, nous prolongeons nos 
affeclions en dépit de la mort.

ClIATEAUBaiANIl

leur procès devant un jury sous 
l’accusation d’avoir participé à 
l’émeute du 13; neuf d’entre eux 
subiront aussi un procès pour as­
saut grave avec intention d’infliger 
des blessures corporelles graves.

rien

notre

AVIS AU PUBLIC
Si vous voulez acheter ou faire vendre 

u î lot de terrain, une maison ou autres 
dépendances, adressez-vous à

A. B HfacBonald
E:icanteur et agent pour propriétés fondé! 

res, No. 111 rue Rideau. ( Bloc Uirkett ) 
N. 13 — Ventes tous les malins, après- 

midi et soirs.

A. J. A. ROBILIaARB
MEDECIN VETERINAIRE 

46 RUE YORK

Seul Canadien-Français dip ômé au Col­
lège d'Outano jusqu’à ce jour.

Maison de Modes Parisienne

MODES
POUR TOUS LES GOUTS,

Conditions i Argent comptant,

Mlle A. McDonald
'1621 BUE SUSSEX,

Quatrième porte de la rue York.
1

Marchandises Pèches
Payables à la Semaine.

Walker Bros & Cle 1

165 HUE SHARKS,
Allez visiter leur STOCK de couvertes, 

couvre-pieds, lapis, prelart, Etc., Etc.

Lee offtK» sont livré» immédiatement.

Ce magasin n’a rien à faire avec lee au 
très établissements de ce genre à Ottawa. 

Ottawa, 14 Oct. 1886—la.

SOUMISSIONS
Avis est par le présent donné que des 

soumissions sont demandées par la Société 
St Joseph de Hull, four la construction 
d’un édifice en pioire de 33 x 60 sur la rue 
Slide, Hull. Les plans, devis, sjièci«cations 
et conditions de paiement seront déposés 
chez M. le notaire Tétreau depuis mardi 
prochain au soir, jusqu’à samedi, 30 cou­
rant, oû tous les intéressés pourront les 
visiter.

A. BEDARD, 
Président.

Hull, 12 Oct. 1886.

STENOGRAPHIE
Les jeunes gens qui aspirent aux emplois 

publics, attention 1 Une classe de sténo­
graphie en français et on anglais, s’ouvrira 
le 10 d'octobre prochain. Le prix demandé 
pour le cours complet, est de $6 seulement, 
durant six mois. Pour plus amples Infor­
mations, s’adresser de suite à M. Joseph 
L’Etoile, Departement de l'Intérieur. 
Ottawa 28 Sept 1886—lm

COMMERCE CONTINUÉ.
A la mort de mon frère, Adrien, j’ai 

acheté son fonds de magasin, consistant en

TABACS
CIGARES,

PIPES,
elun assortiment d’objets utiles pour les 
fumeurs.

Je me propose de toujours tenir les meil­
leures marques de tabacs et autres mar­
chandises afin de pouvoir donner satisfac­
tion aux acheteur*, lesquels j'invite à venir 
examiner mon Stock au

Na. 457 BUE SUSSEX,
OTTAWA.

Napoléon Lalonde.
Ottawa, 2 Oct. 1886—lm.

L’EAU Minérale St-LEON
Devient au"Canada la médecine 

la plus populaire.

Un entre témoignas» Importent
Pictou, N.-B., 19 août 1886 

F. Wtatt Fraskr, Écr.,
Agent Général pour l’Eau St-Lôon, 

Nouvelle-Ecosse.
Cher monsieur,

Depuis trois ans, je souffrais de la dys 
pepsie et des bronches; j’avais essayé 
maints remèdes prescrits par les meilleurs 
médecins, et rien n’avait fait efïet, quand 
on me conseilla d’essayer VEAU ST-LEON. 
J’en fais usage depuis quelques mois, sui­
vant la prescription, el c’est le premier 
remède qui ait apporté quelque soulage­
ment aux indispositions que je viens de 
dire. Je suis heureux de recommander 
cette eau à toutes les personnes qui souf­
frent de dyspepsie et des bronches.

Avec respect, votre, etc.,
P. L. LeMAISTRB, 

Capitaine du vapeur Beaver.

jt. b. o. j&zjjsrar,
Seul Agent dans Ottawa,

198 et 200 Rue Dalheneie.
24 sept. 1886.
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Tous lee jeun.
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Une feie la semaine 

Avis de Naiamnee, Maiiate * Dde* S#
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L’HON
Voue ête 

conspiré, q 
et dont on 
pistoles !.. 

Lachene 
Eh bien 

un momet 
Lacheneur. 
voulez.... k 
moi un mo 
sez-moi p 
repos....

A ce mot 
femme aval 
reur et de < 

Nous, vo 
dit-elle.. A. 
pas les Ai 
nous, mons 
notre lit, p 
rerai des œ 
mon mari s 
rons...

La journl 
quand paru 
son, un ro 
l’œil ouvert 

En aper 
assis devar 
affreusemen 

MaJheure 
femme, tu i 
l’homme cl 
trouvé sera 
son sera rasi 

Lacheneu 
Il ne sav 

connaissait 
promise à ! 
de quelles 
menaçait lei 

Je me re 
nonça t-il.

Mais le p 
ber sa large 
son hôte, le 

Ce n’est p 
que j’ai 

il. Vous êt 
resterez jusc 
un moyen c 
sûreté....

La jolie 
cou de son : 
de la passioi 

Ah ! tu ei 
Antoine ! s'» 

11 sourit, e 
sa femme, p 
porte restée 

Veille, dit 
M. Lachei 

la destinée t 
Je dois vo 

reprit l’ho 
que vous sa 
cile.... Les 
ont mis en 
mauvais gu 
vous sait au 
din d’aùber 
tiore tout 
dénoncer ai 
çais.... 

Balstain. 
Oui, Bals 

che.. Ce n’ei 
je traversais 
tant ici, j’ai 
data à chev 
paysan à chi 
ont déclaré i 
caché dans 
sont mie à v 
sons..

Ces solda 
que les chasi 
confiés à Ch 
Sairmeuse.

Et, en effe 
ce que disait 

Cette beso 
de leur got 
surveillés d 
officier qui 1 

Ce sous-of 
méchant hc 
été endoctri 
quel avait 
jusqu’à lui p 
au nom de 
les investig 
ronnées de s 

Antoine, 
à M. Lachei 
et ces craintf 

Epuisé et 
l’êtes, lui dii 
pas en état 
longue mar 
jours.. Jusqi 
cacher.. Je a 
une retraite 
de fusils dan 
vous y condi 
des proVisioi 

Un cri ét 
l'interrompit

ser

Dr ti. Coytenx Prévost
132, Hue Daly, Ollava. 

HEURES DE BUREAUX 8. à 10
1. à
6. à

FEU
Quelques uns des avantages

ATELIERS TYPOGRAPHIQUESDES

CELEBRES
— DU —

11 #

“ CAM M ” ■%, •*

lil

BT DEPOPULAIRE TONIQUE STOMACHIQUE*
•0-

J I1er Avantage—Les “Amers Indigènes” sont à la portée de toutes les 
bourses. Le pauvre peut en faire usage, et le riche ne peut pas os remplacer 
avec son argent. Avec un paquet de 26cts. on prépare 3 ou 4 grandes bouteilles 
d’Amers de trois demiards.

2e Avantage—Les “Amers Indigènes” ne contiennent aucun minéral, 
mois seulement des plantes de nos campagnes, comme houblon, pissenlit, rhu­
barbe, et quinze autres plantes les plus populaires. 524 BUE SUSSEX,

3e Avantage—On peut en prendre à volonté sans aucun danger.
OTTAWA

4e Avantage—Les “ Amers Indigènes ” agissent 
puissant purificateur du sang.

sur les intestins, et sont un

5e Avantage—Pour ouvrir l’appétit, et aider la digestion, lee “ Amers Indi­
gènes ” sont sans égal. 1

On exécute à cee ateliers toutes sortes

POBTHAITSLOTERIE NATIONALE D’IMPRESSIONS
GRANDE REDUCTIONQDB—

19. LE CURE A. LABELLE Photographies granc eur
TELLES QUE:

CA.BHSTET
Livres,GRAND TIRAGE FINAL

—DBS— $2.00 par doz. Têtes de comptes. 
Memorandums,

Cartes d'affaires, 
Cartes de visite, 

Chèques, 
Billets,

IL* I I T I 2ë»

CHEZDE CETTE LOTERIE

Dorion <&Le 10 NOVEMBREl L6
Delorme

: ** HO Aae Sparhget 500 flue Susse»
COUT DU BILLET

Première nfrte • • 
Deuxième série • •

Traitée,
Enveloppes!

Catalogues,
Listes de prix, 

Programmes, 
Circulaires, 

Affiches,

Pour obtenir des billets, s’adresser soit 
en personne, soit par lettres enregistrées, 
au secrétaire S. ti. LEFEBVRE, No, 19 
rue St Jacques.

Envoyez 5 cts pour port et enregistre­
ment de l’envol des billets. (Etats-Unis 
8 cents )

Ooin de la rue Rideau. 
OTTAWA.

P. S.—Satisfaction garantie.

James B. Bowes
AHOHITEOTB

Chambre 25,
SC0TISH ONTARIO CHAMBERS

BUE SFAHK8.
Ottawa 9 juin 1886—la

Placards,
Lettres funéraires»

Pe garnir les lés. Btc., etc., etc.

Nous venons de recevoir un 
assortiment de

BLANCS POUR AVOCATS

GEORGE THOMAS Déclarations sur compte,
Déclarations sur billet,

Demandes de plaidoyer, 
Comparutions,

Subpoenas,
Affidavits,

Obposltions. 
Fiat,

Inscription^

TAPIS do BRUXELLES
EPICIER,

85, coin des rues Albert et 
Inkerman, Hou,

-----a T DE-----

TAPISSERIE
Voyez-les avant d’acheter.

Bto., etc., etc.
F ’ASSORTIMENT LE PLUS COM- 
1J P let et le meilleur marché d’Epice- 
ries, Vins Liqueurs, Tabacs et Vaisselles 
dans Hull.Harris & Campbell,

Ug'Cigares de choix une spécialité.BUE O’CONNOR.
POUR NOTAIRESCour de Circuit, 

,ns et pour le comte 
Ottawa, siège 

la Cité de Hull.

CANADA, 1
PROVINCE DB QUÉBEC ) dft 
District d'Ottawa, fd’i Contras de vente,

Contrats de mariage, 
Blancs de billet, 

Procurations, 
Quittancée,

No. 260
VENANCE PELTIER, de Ironside, danti 

le Township de Hull, dans les comté et dis­
trict d’Ottawa, cordonnier,

Demandeur.
CHEMIN DE FER Transports,

Protêts,
Obligations, etc.“CANADA ATLANTIC”ALFRED LEMIEUX, autrefois du même 

lieu, et maintenant absent du district d'Ot­
tawa, et de lieux incoanus et de la Province 
de Québec, où il ne peut être trouvé, jour­
nalier et cultivateur-,

Pour les Greffiers et les Commissaires

Blancs simples de sommation,
Tiers-Saisie après jugement

LA
VOIE la plus COURTEDéfendeur- 

Défendeur de compa-II est ordonné au 
raitre sous deux mois. 
HENRY A. GOYETTE 

Avocat du Demand

ENTRE

OTTAWA LT MONTREAL
’ CHS. LEDUC, 
Greffier de la dite 
Gourde Circuit.

"îsausrAîiSto " Blancs de Procès-Verbaux
D’avis de VenteItiTLes convois partiront de la gare'de 

■ la rue Elgin comme suit : “
TRAIN EXPRESS DB MONTREAL :

8 Dû a m TI(,A1N expi,ess u noO.VV a. 111, cordant avec l'Einress du 
Grand Tronc à Coteau pour l’Ouest et à 
Montréal avec les trains ,u Grand Tronc 
pour l Est et le Sud-Est, arrivant là à
11.30 » m.

De Sable,

VFNANT D'ETRE REÇUES De Vent», îPOUR LES SEC.-CRES0RIERS10,000 Listes D’évaluation,
Listes De Perception,

Liste Alphabétique d'électeur».ROULEAUX DE TAPISSERIES UlMU^KüïïïïKSS
a 8.40 p.ni., se raccordant avec les 
trains du Vermont Central et du Grand 
Tronc pour l’Est.

Les oouvois arriveront à 12 20 D.m 
et 8 00 p.ra. de l’Est, se raccordant à 
la gare Bonaventure, Montréal, avec les 
trains de l’Est et du Sud. Char Palais 
Pullman sur les trains de Montréal

Un train quittera la gare du chemin 
Richmond à 7.48 a.m. et 4.38 p.ui. 
se raccordant evec les trains Express de 
Montréal.

De Unis genres et (le tous 
prix.'B

Aussi, assortiment complet et varié de^

Peintures, Huile, .Mastic,
Et tous les articles qui d’ordinaire font 
partie d’un magasin de ce genre.

IQt» Tous les ouvrages sont exécutés 
sous la furveillance n êmed* M. Philibert. 

Une visite est sollicitée.

JILE TOUT]

SUR BON PAPIER
BT A DBS

6 PHILIBERT Exp op» de Boêton et New-York vil 
House’s Point

PEINTRE. I 2.30 p.ID. laQUmeeraBKWLi8vesnt "à

208 RUE OALHOUSIE* GTlIWâ. d^TiYtTodroSIvl^'
lflL Les ordres envoyés par la Powti 

reçoivent une attention toute spéciale e! 
sont exécutés sans délai.

et se raccor- 
—ns du Ver­

mont Central el Delaware et Hudson, pour 
1 Est et le Sud, arriveront à Boston à 
7.40 et à New-York à 8-00 le lende­
main matin.

Des chars dortoirs Pullman sont attachés 
trains entre Ottawa et Boston. Les 

passagers d’Ottawa pour New-York pren- 
dront les Pullman à 8t. Alban ou à Rouse’s

Les billets, les lits et tout autre rensei­
gnement peuvent être obtenus au bureau 
des billets de la cité ou aux stations.

[D. C. LINSLBY,.

EkSTHIRMT ABONNEMENTS :
Bepas à toutes heures, 

A42i RUE SPARKS. 
TABLE DE 1ère CLISSE.

“LE CASIO*" quotidien, pu «n, J3.0C
' L1ISI0I RATIONALE " hebd., do (LM

Tout abonnement est invartsblemej 
payable d’avance.JW Lunch à Midi, 5 billets jtui fl.CO. 

GUSTAVE CHEVRIER,
Propriétaire.

Ottawa 12 ma 1886. 6m Gérant

Rochon et Champagne
AVOCATS

246 Rue Principale, Hull 
A Rochon. L. N. Champagne, L.L.D.

hT. -'.v afiSL...

Valin et Adam
AVOCATS ET NOTAIRES PUBLICS 

ARGENT A PRETER.
BUREAU : 25 rue Sparks, vis-à-vis 

1’Hotel Russell.
A. A. ADAMJ. A. VALIN,

M. Adam, membre du barreau de Qué­
bec, s’occupera aussi des affaires requé­
rant son attention dans cette province.

Dr Alfred Savard
BUREAU : —No 376 RUE CUMBERLAND 

Ancienne résidence du Dr Prévost

L; A. Olivier
AVOCAT

Bureau.—Encoignure des rues Rideau . t 
Sussex, Block d'Bgleaon, Ottawa, Ont. 
W ARGENT A PRETER

Dr C, G. Stacklioime
DENTISTE

e, chirurgie
son bureau au No 161 rue 
résidence privée au No 25»,

dents sans causer

M. le Dr C. G. Stackhou 
dentiste, tient 
Sparks et a sa 
rue Albert Ottawa.

Le docteur extrait les 
de douleur à son patieut en se servant du 
gas aitrique oxidô dont il fait une spécialité.

CARTES PROFESSIONNELLES

HULL

Paul T. C. Damais
INGENIEUR DE LA CITÉ DB HULL, 

ARPENTEUR FEDERAL BT DE LA 
PROVINCE DB QUEBEC

des limites à bois, terrains mi- 
n des lots de fermes exécuté» 
ns les plus faciles.

u : Hôtel de ville, Hall. Réei- 
King’s Road, Hull.

Arpentage 
siéra, divisio 
aux conditio

deuce :

P. Thon Desjardins
NOTAIRE PUBLIC;

Secrétaire trésorier du comté d'Ottawa 
Bureau et résidence: 117 rue Principale 

Hull. Bureau à La Pointe à Gatineau. 
Argent prêté sur propriétés foncières.

J. Malcolm McDougall, B. C. L.
at, Procureur et Solliciteur. Aviseur 

légal du comté d'Ottawa.
RUB MAIN, AYLMER, P. Q.

W. A. ARMOUR
Manufactu rier et Importateur

MOULURES POUR ENCADREMENT
D'IMAGES, MIROIRS,

(Glaces de fabrique allemande et anglaise)
Tableaux à l’huile anglais, français 

et allemands,
Aussi, toutes sortes de Peintures, Ca 

dres en pluche, et de canevas 
pour tableaux

LES MARCHANDISES SONT VENUE 
PAYABLE TANT LA SEMAINE 

OU LE MOIS
IMAGES ENCADREES AU PRIX DES 

MANUFACTURES

Venez me faire une visite,
" o i2»Et VOUN vo nu motus dergnrrei

N. B.-rJe vendrai aux marchands les 
moulures, cadres, peintures, miroirs, cane­
vas pour tableaux et toutes les plus récen 
tes nouveautés du commerce de peintures 
aux prix de Montréal et Toronto.

W. A. ARMOUR, 
483 rue Sussex.

Apprêter sur ga ran les hypothécaires. 
Pour plus amples informations s’adres-

MAGLOIRE LANGE VIN,
No. 96 rue Murray, Ottawa.

31 juillet 1886—6m

TABAC ! TABAC !

Cleveland Parlor
Cha Desjardins, proprietaire 

148, rne Kiileau
Toujours en mains assortiment complet et 
irié de Pipes, Cigars, Tabacs, Cigarettes, 

toute aorte et de toute qualité à des prix 
défiant la compétion ; M. Desjardins invite 
ses nombreux amis à lui faire une visite, con­
vaincu qu'ils seront satisfaits.

Boutique de barbier de première clause ; 
trois chaises continuellement à la disposition 
die pratiques. Tout ouvrage fait par des 
ouvriers expérimentée.

de

^rSallwlhctlon A tonn-S®
CHS. DESJARDINS

20 août 1886—6m.

CARTES PROFESSIONNELLES

OTTAWA

Macdoagall, Maedougall à Be'coart,
AVOCATS, PROCUREURS 

Ontario et Québec.
“Scottish Ontario Chambers” coin des 

rues Sparka et Elgin, Ottawa.
Ho». Wm. MaodOOGÀLL, G. R. 

M. Maodoüga
N. A. Bilooubt, L.t M.

Dr J. Kolia
OHIRÜRGIEN-DBNTISTE.

Elève du Collège Dentaire de Philadel­
phie, licencié pour la Province de Qué­

bec, et dijilômô du “ Royal Col­
lege of Dental Surgeons" 

d’Ontario,
Coin des rues Rideau et Sussex 

Heures de bureau : 9 à 5.

Montres, Chaînes 
Colliers Etc.,

VENDUS AUX CONDITI 
THEN FACILE# DE

$1. par semaiii“
......PAR-" —

466, BUE SUSSEX.
Montres d’or pour da­

mes, reveil matins, ca­
dres miroirs, etc.,

vendus à la semaine par

CHEVRIER FRERES

N. B. Vous aurez la visite de notre agent 
avec des échantillons.

an «-■JbllL M• rfc’-.îvvV.I

GRAND ASSORTMENT
)e Chapeaux de Feutre, 

Failles. Manille. 
Machinale, Ac. ;

CHAPEAUX DE SOIE
Dans les derniers goûts.

CHAPEAUX ET CASQUETTES
POUR CLUB.

Capots et CircoJalres «le ch­
ou te hour pour Dames et 

Messieurs.

«T. CSO'ZB3EÏ.
l>i Rue Rideau

Thomas Leblanc,
TAILLEUB

vi-nt d’ouvrir une boutique de 
tailleur au Nos. 537 et 539, au ma 
gasin de M A. D. Richard, rue 
Sussex.

Toutes commandes exécutées 
avec promptitude et coupe ga­
rantie.

N. B.—Hardes fines une spécia
lité.

MAGASIN DK GROS.
CHAMPAGNE i VINS R CHERCHES 

CIGARES !
Un assortiment complet de liqueur1
misies et cigares, vient d’être reçu ai 

•iuméro 450, rue Sussex, à l’entrepôt W. O 
McKay.

Liqueurs françaises et Italiennes, Barton 
et Gastier, St. Julien, Sauterne, Brisson 
Ayala, Ghateau-d'ay, I. H. Mumra, Chai 
treuse, Kummel, Bénédictine, Curaçao 
Moraskno, Vertmouth, Torino, Eau-de-Vie 
Giu, en fute et en caisse.

CIGARES de qualités variées, importés 
et Canadiens

Ordres promptement exécutes, effets 
livrés à lomicile.

KO. 450, RUE SUSSEX
W. O. McKAY,

Propriétaire,
Ottawa, 5 Déc. 1864

FONDE EN 1827

0UBNE*UX A CÏMËNT ET A CHAUX 
DE HULL

Le aoueeigré attire l’attention des entre­
preneurs et dea autres intéressée sur les 
mérités du

8»- CIMENT DE HULL
et son adaptation pour les 
çonnerie exposés à subir l'influence de 1 eau. 
Le soussigné peut fournir les certificats des 
ingénieurs et des entrepreneurs les plus 
éminents. La manière ae s’en servir est 
donnée sur chaque baril.
Bardeaux de Pin a vendre a bon marché 

Les commandes par le télégraphe 
trement sont remplies promptement.

travaux de ma-

O. B. WRIGHT, Hull, P.Q

Tapis, Tauis, Etc
BISON DE TAPIS

D’OTTAWA.
grand assortiment, les meü 
», et l“s plue bas prix en

«reiarts, Rideau,
Oorniehee, Piles, Garniture» 

et Meuble* de toute aorte, 
il.

HiAISOil DE TAPIS D’OTTAWA
448 Bue SPARES.

SHOOLBRED et Cio
Ottawa,

'“i

LORD & THOMAS NEWSPAPER
I Advertising, 46 to 

49 Randolph St., Chicago, keep this paper on file 
and are authorized to 
make : contracts with MVtimSEItS.

FEUILLETON

—Fort bien. Je comprends 
mon raisonnement.

Mademoiselle Dorgères y est 
allée, à ce rendez-vous que vous 
lui avez donné..par lettre, je sup­
pose. Elle y est allée à l’insu de 
son père. Il fant 
pour vous soit 
qn’elle n’ait pas hésité à se [com­
promettre ainsi.

—Vous oubliez que sa gouver­
nante l’accompagnait. C’est moi- 
même qui lui avais demandé de 
l’amener.

—Je n’en suis pas surpris, car 
je n'ai jamais suspecté la pureté 
de vos intentions à l’endroit de 
mademoiselle Dorgères. Vous 
ne voulez pas abuser de sa fai­
blesse pour la déshonorer ; vous 
voulez l’épouser, et vous avez 
bien raison. Elle est charmante 
et elle sere fort riche.

Pour que vous l'épousiez, que 
fandrait-il ? Bien peu de chose. 
Il suffirait de prouver à son pè­
re que vous n’êtes pas coupable 
de l’indigne action qu’on vous 
impute, et qn’on vous a fausse­
ment accusé.

Je connais maintenant M. Dor­
gères. C’est un bornée droit, sé­
vère, méticuleux, mais bon et 
juste. Le jour ou il lui serait dé­
montré que vous avez été victi­
me d’une odieuse calomnie, il se 
croirait tenu à réparer ses torts 
envers vous, et il n’a qu’un mo­
yen de les réparer.

Ce moyen, c’est de vous accor­
der la main de sa fille. #

—Où voulez-vous en venir ?
—A vc is di:e qu’il dépend de 

moi que ce rêve devienne une 
réalité.

—Comment cela, je vous prie ?
—Avant de répondre à cette 

question, je dois vous rappeler 
qne, jusqu’à présent, votre répu- 

. tation est restes intacte aux yeux 
du monde. Le vol n’est connu 
que de trois ou quatre personnes 
qui ont tontes intérêt à ne pas 
ébruiter cette fâcheuse histoire.

Donc, si on voyait M. de Car- 
noël rentrer dans ses fonctions 
de secrétaire, après une courte 
absence qu’il serait très-facile de 
motiver, nul ne s’étonnerait d’ap­
prendre que M. de Caruoèl épou­
se mademoiselle Dorgères,

Ce ne serait pas la première 
fois que la noblesse s’allierait à 
la finance.

—Voua vons trompez. M.
Dorgères a sur ce point des idées
arrêtées.

—Dites des préjugés, qui cé­
deraient devant la nécessité de 
vous accorde une réparation 
méritée ; j’en réponds, et je con­
clus qne si, ce soir, dans le salon 
où je vais le rencontrer, je di­
sais à M. Dorgères : J’ai retrouvé 
l’homme qui a volé ma cassette ; 
je l’ai forcé à me la rendre avec 
tout ce qn’elle contenait, et cet 
homme n’est pas votre ancien 
secrétaire..

—Vons feriez cela ?
—Pourquoi pas ? Laissez-moi 

achever. Si j’ajoutais : Pour des 
motifs à moi personnels, je ne 
crois pas devoir dénoncer cet 
homme, et je désire qu’il ne soit 
plus question de cette affaire. 
Mais nons avons soupçonné à 
tort un gentilhomme, 
sommes tenus de l’indemniser 
du mal que nous lui avons fait. 
Des excuses n’y suffiraient pas, 
et pour ma part je sms résolu à 
lui assurer nne situation supé­
rieure à celle qu’il a perdue.

Si je tenais ce langage au père 
de mademoiselle Alice, que pen- 
sez-vons qu'il me répondrait ?

—Je l’ignore, mais je sais par­
faitement que je n’ai pas à at­
tendre devons un acte de justice 
qui serait en contradiction avec 
les procédés dont vous usez en­
vers moi.

—Je suis cependant tout prêt 
à agir et à parler ainsi. J’irai 
même jusqu’à rendre à M. Dor­
gères les cinquante mille francs 
qn’on lui a pris. Et il les accep­
tera, car je lui affirmerai que j’ai 
obtenu dn voleur nne restituti­
on complète

Oui monsieur, je ferai tout ce­
la, à certr'nes conditions.

—C’est bien ce que j’atten­
dais. Que prétendez-vous ?.

—Je pré .ends qne vous me 
disiez où est le coffret qui m’a 
été dérobé, sinon par vons du 
moins par des gens qne vons 
connaissez.
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A VENDREFEUILLETON DOWS ALES ! the teapot Ameublement de Chambre a CoucherMagnifique poste de commerce, situé sur 
la place de Masham en face de l’Eglise. 
En outre, cent arpents d’excellentes terres, 
formant une propriété agricole avec tnai- 
son, étable et remise.

S’adresser à
JULES SNUBB, Propriétaire, 

Masham Mills
Ottawa 14 août 1886—3m.

Un nouveau magasin 
r de Thé et Calé vient 
L d’être ouvert au
3 No. 101 Rne Rideau
Sk où l’on trouvera cons­
ign lamment un assortiment 
,ér choisi des meilleurs 
yW THES et CAFES offerts 
(r sur le marché, y com­

pris l’excellent thé inco- 
apon, Young Hyson, choix extra 

de Thé Anglais pour le déjeùner, Thé 
Assam, Orange Pekoe et Pekoe Congou. 
Première qualité de cafés JAVAS, MOCHA 
et autres sortes.

MONSIEUR LECOQ AVEC
Une immense consignation de cette bière, 

qui est en si grande renommée, vient d’étre 
reçue par les soussignée. DESSUS EN MARBRE

L’EONNEIB, DU NOM De Sonvelles" Epiceries
Vous êtes, dit-elle, celui qui 1 

conspiré, qu’on cherche partout 
et dont on promet deux mille 
pistoles

Lacheneur tressaillit.
Eh bien ! oui, répondit-il après 

un moment de silence, je suis 
Lacheneur 
voulez.... mais, par pitié, donnez- 
moi un morceau de pain et lais- 
sez-moi prendre un peu de 
repos...

A ce mot : livrez-moi, la jolie 
femme avait eu un geste d’hor­
reur et de dégoût.

Nous, vous vendre, monsieur, 
dit-elle.. Ah ! vous ne connaissez 
pas les Antoine !.. Entrez chez 
nous, monsieur, et jetez-vous sur 
notre ht, pendant que je prépa­
rerai des œufs au lard.. Quand 
mon mari sera rentré nous avise-

T. W. CURRIER♦ de première qualités seulement, sont reçues 
chaque jour. sx * lore du J A DEMENAGE;

SON IMMENSE ASSORTIMENT DE

Meubles, Portes, Chassis et de 
Bols de Sciage aux

Nos. 186 et 18:1, RLE RIDEAU,
Près du Couvent des Sœurs du Sacré- 

Cœur, coin des rues Walles et Rideau

Tous ces différents genre de bois seron 
vendus
Ao prix de la uianatocilnre, 

on gros et en detail.
Ottawa 8 ju’n 1886—3m

Sances pour long les goûte, 
Jambons, et Langnes, Saucis­
sons de Boulogne,

Clarets, Cognac, Vin de 
Porte. Syrop, Vin Sherry, etc.

Nous venons de recevoir un vin de messe 
d’une qualité supérieure :

“ X.S TARAGOITA”
sans égal pour sa pureté et sa qualité.

Aimable lecteur considérez les avantages d’acheter vos
etc..

MEUBLESU. G. WILLMENT, Prop iLivrez-moi si vous AUX ENTREPOTS 0E VARIÉTÉ 533 ET 534 RUE SUSSEX3 août 1886—la
i !JOSEPH HOYDEN—AUX—

Terres Boisees 
MATT AWAIT
CALLANDER, NORTH BAY 

TEMISCAMINGCE

et autres ; ou aux prairies de

1
N.B.—M. H. Duffy, si bien conn* du 

public d’Ottawa par ses connaissances et 
son habileté dans la branche d’épiceries, 
est à notre service. Ses amis le trouveront 
toujours à son poste et plus disposé que 
jamais à remplir avec promptitude les com­
mandes qu’ils voudront bien lui ordonner.

■'

X»e Veritable ONOUINT CANBT-OI
aède souverain pour la guérison de toutes les FurondM, AnUiraa, BItiium de toute espèce.

Ce Topique excellent a une efficacité incomparable pour la guérison 
des Tumeurs, Excroissances de chair, Abcès ci Gangrène, 

■xionn aca chaque rouleau la rhmatuhe ci-oontre 
Dépflt eénérsl à PARIS. 4, r. du OrfirtM et dans tontes les bonnes Pharmacies.

est un rem es, Penerla

HENRI MASSEildETHUK & TRAVERS!, M. C. 0. DACIER a ces médecines en dépôt à sa pharmacie, 517 rue àusset

EPICIER et BOUCHERRUE RIDEAU 
Ottawa. 137 MANITOBA aApprouvé 

par l’Académie de 
Médecine 0KVV VTN

COIN DBS RUBS ‘

Primrose et Cambrlelge
Le public trouvera toujours à mon ma- 

gasin des épiceries de premier choix, et à 
mon étal des viandes de première qualité 
et des plus fraîches.

Meir, “d8o^v;c promptltade’

r ■;-------DU-------

NORD-OUEST
12 août 1886—3m m

6*rons...
La journée était bien avancée, 

quand parut le maître de la mai­
son, un robuste montagnard à 
l’œil ouvert et franc....

En apercevant cet étranger, 
assis devant son âtre, il pâlit 
affreusement.

Malheureuse !.. dit-il à sa 
femme, tu ne sais donc pas que 
l’homme chez qui celui-ci sera 

fusillé et que

CHANTELOUP de
V Qourcission pour l'obtention (l'une Ilot nos 

O pour la couno de bous sur les terros de 
la Puièsa-rc •, dons la province de la Colom­
bie Anglaise.

Dos soumissions cachetées adrvs an 
soussigné et inurjuées : •* Soumissions 
pou-- limites d i bois ” 
bureau jusqu’il midi mercredi le lev Lecem- 
br- procliain, pour trois Uni tes à bois de 
cinquante mil e carrés chacune 
moms mar |UÔes iospeciiverut-ni 16, 17, 18, 
et situées hur lo côté o ie>t do la Rivière 
Colombia 
l’Or, sur
que Canadien, dans la Province de la Co­
lombie Anglaise.

Dos plans montrant la position approxi­
mative de ces limites, on môme temps que 
los conditions par lesquelles elle seront 
licenciées et les formules de soumissions, 
peuvent être obtenues à ce Département, 
ou an Bureau des Terres de la Couronne 
à Winnipeg, Calgary Territoire du Nord- 
Ouest et New Westminster. Colombie 
Anglaise.

Et de la Colombie Anglaise par le

Pacifique Canadien
estParis

le Tonique par 
excellence, fortifie les 

épuisée par U maladie 
ou les excès.NOTRE PATS A L’OUESl

est meilleur que l’Ouest des Etats-Unis et 
les avantages y sont sujérieurs. Si vous 
ne le croyez pas, venez voir pour vous con­
vaincre.

Le train partant de Montréal traverse les 
terres boisées du Nipissingue et de l’Algo- 
ma, arrêtant à autres places intermédiaires, 
se rend à Winnipeg et continue sa route 
jusqu'à Canmore, faisant arrêt à Brandon, 
White wood, Broadview, Regina, Calgary,

seront rogues \ cs
& Autorisé 

par lArriti 
ministériel

Mi

NTZJST
fortifie lee 

Estomacs délicats, 
augmente l’appétit, 
facilite la digestion.

, près d.* la gare de lt Cité de 
la ligne du chemin de l\v Paoifl-EXAMENS DU SERVICE CIVILsa mai-trouvé sera 

son sera rasée !..
Lacheneur se leva frissonnant.
Il ne savait pas cela, lui ! Il 

connaissait le chiffre de la prime 
promise à l’infamie, il ignorait 
de quelles terribles peines on 
menaçait les gens d’honneur.

Je me retire, monsieur, pro­
nonça t-il.

Mais le paysan, laissant retom­
ber sa large main sur l’épaule de 
son hôte, le força à se rasseoir.

Ce n’est point pour vous chas- 
que j’ai parlé, monsieur, dit- 

il. Vons êtes chez moi, vous y 
resterez

Les exameus d’admission au service ci 
vil du Canada commenceront à Halifax, 
N. E , Saint-Jean, N. B., Charlottetown] 
I. P. E., Québec, Montréal, Ottawa, Kings­
ton, Toronto, Hamilton, London, Winni­
peg, et Victoria, C. B., mardi le 9e jour de 
novembre prochain, à 9 heures a. m. Des 
formules de demande d'admission seront 
fournies par le soussigné jusqu’au 15 octo­
bre, et elles devront être renvoyées dûment 
remplis pas plus tard que le 25 du môme 
mois, après laquelle date les listes seront 
closes

Dans ces contrées de Nipissingue, de 
tout l’Algoma, situées entre Montréal et Ma­
nitoba ainsi que dans tout le Nord Ouest 
Canadien, on y offre d’excellents

r
Médailles d'Or #MONTREAL, P Q.

Fonderies g Cloches
POUR EGLISES.

SEULES OU EN CARILLONS,

expositions de Paris — AvpJ 
Sfney c

felbourne Vlh
+ \V> «fit menre 

W leuiemenl cont

FAemOATlOI

VT IH.FHEBE, 19,r.Jacob,PARIS

AVANTAGES
aux colons. Nous vendons à

IPrix Réduit
-------DBS-------

A. M. BURGB38 
Député Ministre de l'Intérieur 

Département de l’Intérieur 
Ottawa, 9 Septembre 1886.—5f.AVEC MONTURES EN FER OU EN BOIS, Par ordre du bureau.

P. LESUEUR 
Commissaire et secrétaire. 

Ottawa, 28 septembre 1*886.BILLETS M RETOURA meilleur marché et de meilleure qua 
que les cloches anglaises ou américaines.

Fournitures pour intérieur des églises. 
Appareils de chauffage d'après les meule3rs 
systèmes.

Ottawa, 16 Sept. 1886— la.

litô

Four les Incendiés.A TOUT EXPLORATEUR 
“BON A FIDE ”

PARFUMERIE DU MORDE ÉLÊQART

DEMETTREZ
64, 66, Rue Richer, 64, 60

eer
M. E. G. Laverdure, marchand de 

fer, rue William, Ottawa, offre du 
clou à Ï2.50 le quart, pour le* in­
cendiés de Hull seulement.

Aussi peintures, couplets, huile, 
mastic, ferronneries à une réduc­
tion considérable,

$jusqu’à ce que je trouve 
un moyen de pourvoir à votre 
sûreté....

La jolie paysanne sauta au 
cou de son mari, et avec l’accent 
de la passion la plus vive :

Ah ! tu es un brave homme, 
Antoine ! s’écria-t-elle.

Il sourit, embrassa tendrement 
sa femme, puis lui montrant la 
porte restée ouverte :

Veille, dit-il.
M. Lacheneur put croire que 

la destinée enfin se lassait.
Je dois vous avouer, monsieur, 

reprit l’honnête montagnard, 
que vous sauver ne sera pas fa­
cile.... Les promesses d’argent 
ont mis en mouvement tous les 
mauvais gueux du pays.... On 
vons sait aux environs.. Un gre­
din d’aubergiste a passé la fron­
tière tout exprès pour vous 
dénoncer aux gendarmes fran­
çais....

Balstain.
Oni, Balstain, et il vous cher­

che.. Ce n'est pas tout. Comme 
je traversais Saint-Pavin, remon­
tant ici, j’ai vu arriver huit sol­
dats à cheval, guidés par un 
paysan à cheval comme eux.. Ils 
ont déclaré qu’ils vous savaient 
caché dans le village et ils se 
sont mis à visiter toutes les mai­
sons..

Ces soldats n’étaient antres 
que les chasseurs de Montaignac 
confiés à Chupin par le duc de 
Sairmense.

Et, en effet, ils faisaient bien 
ce que disait Antoine.

Cette besogne n’était certes pas 
de leur goût, mais ils étaient 
surveillés de près par le sous- 
officier qui les commandait.

Ce sons-officier n’était pas un 
méchant homme, mais il avait 
été endoctriné par Chnpin, le­
quel avait poussé l’impudence 
jusqu’à lui promettre l'épaulette, 
au nom de M. de Sairmense, si 
les investigations étaient cou­
ronnées de succès.

Antoine, cependant, exposait 
à M. Lacheneur ses espérances 
et ces craintes.

Bpnisé et blessé comme vons 
l'êtes, lui disait-il, vous ne serez 
pas en état d’entreprendre nne 
longue marche avant quinze 
jours.. Jusque-là il faut vous 
cacher.. Je connais, par bonheur, 
une retraite sûre, à deux portées 
de fusils dans la montagne.. Je 
voua y conduirai de nuit, avec 
des provisions pour une semaine.

Un cri étouffé de sa femme 
l'interrompit.

Pour plus amples informations s’adresser
CREATION PARIS NOUVELLE i:,NOUVEAU MAGASIN Ao BUREAU DE COLONISATION Cfiemlo de Fer Canadleo du Pacifique -Xt- RIVALEmjusrm -près de la gare du Pacifique, 

Rue des Casernes,
DE

V ôcjiYjSeia

PEINTURE et «SERIES LIGNE COURTEMONTREAL
ENTRE

Pour les Incendiés.Ottawa, Quebec
ET MONTREAL.

50,000 Rouleaux «te Tapis- 
aeries des derniers goûts viennent d’être 
reçus par le soussigné. Ces Tapisseries, 
nouvellement importées, sont toutes de 
nouveaux desseins, et se vendent à des 
prix très modérés.
Peinture*. Huiles. Pinceaux. 

Blancliissoirs, Vernis, etc,
ASSORTIMENT COMPLET. 

gSPPeintures délayées, prêtes à poser, 
de toutes les couleurs.

'SAux inventeurs 
J. Coursolle & Cio. PETITE VEROLE !SUAVITÉIl 111

w

U li
fABLUAü OIH HBS.

s-g concentration
Solliciteurs de Brevets (F Invent** 

Dessins de Fabrique, Marque - 
de Commerce et de Bois 

Agences et Correspondants aux Et* 
Unis, en Angleterre et en France-

«° Qcrêmeosmhediak
IP*AVOJr, EXTRAIT

EAU de TOILETTE ES3| 
POUDRE DI RIZ (O'

COSMETIQUE, BRILLANTINE 
NULLE, POMMADE, VINAIGRE

La Piràimerfc OSMHEDIA «sure 4
6B8 fiDfiLBs Plights

it truite feument * r.,* .... jf.,

DtPOT» DAMS TOOT* LUS PRINCIPAL* PHASMACI1S.

H-O Ses 'marques peuvent être efffccéw.

î‘48 Maison LEON Se Ole.,
51 Tottenham Court Rosd, 1 LONDRES, 
202 rue High, Stratford, J Angleterre 

Purfuincurs de S. H. 1» Betee, 
Ont inventé et patenté oette préparation.

L viaee Ottawa.... 

ait. à Montréal.. 

Arr. à Québec....

1
No. 108 Rue Rideau, 8

îaôVis-à-vis le magasin de T. Birkett. J. COURSOLLE & Cie„ 
Chambre Victoria 

•Mb-J-vI e bureau des Brevets,
OTTAWA, Owr

30
J.-Bte- DUFORD.

L’OBLITERATEUR IToo
9*00

1000

li 36

a’ 3016 avril 1886—3m Laisse Québec..... 

Laisse Montréal. 

Arrive à Ottawa

qui efface les marques de la petite vérole 
pour toujours. Son application est simple 
et inoffensive, ne cause aucune douleur a 
Inconvénient, et ne contient rien d’un oa 
actère nuisible. Prix: $2.60.

i«tf P /-—Boite 68. 
U Fév 1882BERN v RD SIMARD

BOUCHER 03615
,vD’ELEGANTS CHARS PALAIS 

sont attachés aux trains de vitesse 
entre Ottawa et Montréa..

Etaux Nos 1 et 2, Marché des produits 
et viandes, et No 1 marché Ouest

HT3X,L
Cheveux Superflux.

Le remède épilatoire de LEON et de., 
enlève en quelques minute, les cheveux 
superflus sans la moindre douleur ; les che­
veux ne repoussent jamais. Ce remède est 
très-simple. Instructions complètes. Re­
mède envoyé par malle. Prix : $1.00.

I©
Connections à Québec pour Halifax, St. 

Jean et tous les points sur le cuemin de 
Intercolonial.

Connections à Montréal avec les traîne 
chemins de fer pour Portland, Boston, 
tous les points de la Nouvelle-Angle-

M. SIMARD remercia ses nombreuses pra 
tiques et le public de Hull de l’encourage 
ment libéral qu’il a reçu jusqu’à présent et 
le sollicite de nouveau.

M. SIMARD a toujours en mains un assor­
timent complet de VIANDES FRAICHES, 
SALEES et FUMÉES, toujours de première 
qualité.

Les ordres seront exécutés promptement 
et livrés à domicile gratis* Prix modérés. 
Une visite est sollicitée.

Bureau de Poste de Hall.
i GEO. W. SHAW, agent généralArrivée et Départ des Malles.

terre. 21» ne! Tri-mont,
21 sept. 1885—la.jMALLES. FERMETURE. BRABCHE D’AYLMER :

.Alimentation Rationnelle

MÈRES - ENFARTS - NOURRICES -COHVALESCEHTS 
Pu l ittg* de lt Phosphatlne Falit-res 

PARIS, 6, Avenue Victoria, 6, PARIS
toutei loi bonnet Phermaelet du Canada.

Les trains quitte Hull pour Aylmer à 
)9 a.m., 1.24 p.m., 5.20 p.m., 10.10 r.m. 
Arrive d’Aylmer à 8.20 a.m., 11.08 a.m., 

4.05 p.m., et 8.20 p.m.
SECTION St LAURENT ET OTTAWA
Laisse Ottawa 
Gare Union)

Arr. à Prescott.... 9 45 a.m.
Laisse Prescott.... 7 Oü a.m.
Arr. à Ottawa...-Î0 00 a.m.

A.M. « P.M. P.M.

Ottawa........
Montréal.............
C. F. Pacifique...

Gatineau.............

4 15 7 00BERNARD SIMARD,
BOUCHER 7 45

DtpOte dent
7 45X 7 00 a.m. 2 00 p.m. 

4 05 p.m, 
2 05 p.m* 
4 10 p.m-

Gonneclion par le bateau entre Prescott 
et Ogdensburg pour toûs les trains.

La seule ligne directe pour New-York.

La nouvelle ligne entre Ottawa, Toronto 
et l’Ouest, ouverte le 11 août 1884 ; 
L’Express du jour quitte Ottawa à 12.35 pm 

“ “ Arr. à Toronto à 9.50 pm
du soir quitte Ottawa à 11.45 pm 

" Arr. à Toronto à 8.30 am 
“ du jour quitte Toronto à 8 30 an 
“ “ Arr. à Ottawa à 5.00 pm
“ du soir quitte Toronto à 8.00 pm 
“ “ Arr. à Ottawa à 4.38 am

Chars palais élégants sur les trains du 
njour. Chars dortoirs somptueux sur les 

trains du soir.
Connections à Smith’s Falls

MMW DE FED10 15 6 15

M. RAPHAEL DE VASSON7 45

Route de la Malle Royale, des Passagers 
et du Fret entre le Canada et la Grande 
Bretagne, et Route directe entre l’Ouest 
et tous les points du bas du St-Laurent et 
de la Baie de Chaleurs, aussi le Nouveau- 
Brunswick, la Nouvelle-Ecosse, Vile du 
Prince Edouard, le Care-Breten, Terre- 
neuve, les Bermudes et la Jamaïque.

Des nouveaux et élégants chare-palsts 
gréés de buffet et chars-dortoirs font 
partie de chaque train-express.

Les passagers qui s’en vous en Angle­
terre ou sur le Continent européen peuvent 
prendre le paquebot de la malle chaque 
Samedi avant-midi à Halifax, en perlant 
de T< ronto Mercredi après-midi.

Les expéditeurs de grains et de mer 
chaddises trouveront au port d’Halifax 
toutes les commodités désirables pour 
l’embarquement de leurs effets.

Ddpuie des années, l’expérience a dé­
montré que I’Intercolonial et les lignes de 
paquebots oui font le tervioe entre Hall 
ax et Londres, Liverpool et Glasgow, 

aller et retour, constituent la voie la plue 
rapide entre le Canada et l’Angleterre 
pour le transport du Fret.

Toutes informations relatives 
taux de transport de fret et ne passagers 
peuvent être obtenues en s’adressant à 

E. KING, Agent de billets,
No. 27, rue Sparks, Ottawa.

DISTRIBUTION. Lioenoié en Droit
Hue du Cherche-MIdl, «*», â PARIS

SE CHARGE DE SUIVRE TOUTES NEGOCIATIONS 
Proli - SiMMiloni — Rentrées lt ronm 

Achat de Créance* et Recouvrements à forfait 
Administration de Fortunes — Gérances de Propriétés 

TANT EN FRANCE QU’EN ALGÉRIE 
Pour riféreneet s'adresser à r Administration 

du Journal.

A.M. A.M. P.M. P.M.
Pour les meilleures ferronneries à bon mar­

ché, ailes ches.
McHOUGALL & CUZNE1
Otta -s-, e

Ottawa.. 7 00 10 15 5 15
8 00

O. F. Pacifique.
Aylmer............... :
Gatineau.............

12 10 
12 45ancien magasin de ce genre à 

tabli en 1850, à l’enseigne de le
GROSSE T ARRIERE,

Rue toseï, et coin île la rue Bute,
CHACDIEBES, OTTAWA,

Et à MATTAWA, P.Q.

7 00
4 15

Heures de bu: eau, de 8 a.m. à 8 p.m. 
Heures du bureau des mandats d'argent 

de la Caisse d'Epargnes de 9 heures a.m. à 
4 p.m.

PAPT**811*11*1* OUBLIER
i II nui eu d'apprendre un Livre 
quelconque en nne seule lecture, par 
M. LOÎSBTTB, de Londres, apprécié, 

, ngé, remplacé, 1 frane en timbrée-poste. 
B’ad. à 1. l’AbbéCHEVAUTY, ancien anmft- 
ii«r militaire, àLoirdss (HuUs-PjrfcéM) France.

J. H. KERB, 
Maitre de Poste.MCDOUGALL & CUZNER

Hull, 18 octobre 1884.

fAs i Flirts Poudres de Condition d'Afeiander
BOOLES rOCB le# ItOijNO»

BT AÜT8B8

MEDECISES CELEBRES

pour
Brock ville et le chemin de fer du Grand 
Tronc ; aussi pour le chemin de fer Utica 
tnd Black River et ses nombreuses con 
neclions pour le sud et l’est 

Ligne directe pour Chicago et tous les 
points à l’ouest, sud-ouest et nord-ouest.

Pour les billets, le prix du passage, les 
sièges dans le char-salon, la table de 
départ les trains pour le haut de l’Ottawa 
et toutes les autres stations locales et au­
tre? informations concernant les passagers 
s’adresser au bureau des billets.

42 RUE SPARKS 
D. McNICOLL 

Agent général des passagers,
J. B. PARKER,

““'"ASTHME
POUDRE CLERV—hnnlpartèot.
M. C. 0. Dacier a ces médecines en 

dépôt à sa pharmacie, 517 ru< Sussex.

\
-------- :o:-

S»n» venons de recevoir le 
Iiiihi bel assortiment 

i c toiles peintes et doree* 
pour fenetres qui ait 

fa nais etc Importe eu Canada

POOR LBS

C. STRATTONAiABKT a Ottawa C. STRATTON. 
Coins des rues Dalhousxe et Saint-Patrick 
A VIS.—Les médecines cl-dessus, oélè 

xi. h res dans tout le Canada pour 
efficacité, ne se trouvent que chez M. C 
STRATTON. Je mets donc le public m 
garde contre les contrefaçons.

T ALEXANDER.
nL^h°,D. ■y

aux

Marchand d’Eniceries
EN GROS ET EN DETAIL

COIN DES RUES
Dalhousie et St Patrick

OTTAWA

JACOB ERRAIT 1ROBERT B. MOODIB,
Agent pour les passagers et le fret de 

.'Ouest, 93 bloc ituseln, me York, 
Toronto.

XUGtSIN PALAIS DE MEUBLES
SS BCE BIBEAU.

N. B.—Voyet le» échantillon» de 
ce» toiles dans ma vitrine

Ager t de Billet.
W. WHYTE

Surlntendan t-généra
D. POTTINOXR,

Surintendant géméeaM. Stratton désire Informer les épiciers 
qu’il ur vendra des .épiceries de premier 
choix des prix extrêmement bas et livrées 
à domicile.

W.C VâNHORNE,
wlce-PrAetd»ut,

Bureau lu ehemln de fer, 
Moncton, N. B., IS Noj. 1
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DANS U CAPITALE
Obilimirc

Nous regrettons d’apprendre la 
mort, arrivée hier matin, après 
quelques jours de maladie, de M. J. 
F. Bonneville, clerc de première 
classe, département des Chemins de 
Fer et Canaux, depuis plus de tren 
te ans. M. Bonneville était le type 
du citoyen inlègre, et toujours piêt 
à rendre service à ses compatriotes. 
Les fup.èrailles auront lieu demain. 
Nos condoléances à la famille.

Mort tl’uu typo
Nous regrettons d’apprendre le 

décès de M. J. Napoléon Julien, 
typographe, employé durant de 
longues années au Citizen, arrivée à 
sa résidence hier. Le défunt depuis 
plusieurs mois, avait été incapable 
de laire aucun travail.

M. Julien n’étan âgé que de 37 
ans ; il était natif de Québec, où il 
a laissé un nombre considérable 
d’amis qui regretteront sa perte : il 
laisse u. e femme éplorée et sept 
enfants dont le plus jeune n’a que 
deux mois.

NOUVEAU MAGASIN

THÉ et CAFE.
Les sousignés viennent d’ouvrir un ma­

gasin spécial dans les lignes de Thé et Café 
directement importés du Japon et du Javas.

Les différentes qualités de Thé et Café 
que ces Messieurs offrent au public sont 
d’une pureté et d’une qualité supérieure 
et sont vendus

EN G B OS ET EN DETAIL

3 000 objets de fantaisie sont offerts aux 
acheteurs.

Chaque lbs. de Thé achetée à leur ma­
gasin représente un prix d’une grande 
valeur.

Seul magasin Canadien-français de ce 
genre à Ottawa.

No. 487 Bue Sussex,
Gagnon et Poliquin.

On demande des agents. 
Oct. 18 1880—Cm. Finisse alerte

Une alarme de feu a été sonnée 
hier vers 5.20 heures à la boite 4 
lue Elgin, pas des personnes qui 
s’imaginaient que le feu était à la 
“ Collegiate Institute.” A 1 arrivée 
des pompiers, on s’aperçut que la 
flamme du gaz qui tremblotait avait 
été la cause de toute cdte alerte.

Collège International, Commercial
ET PREPARATOIRE.

INSTITUT D’EDUCATION
DE FRAWLKY.

Transporté au No. 474, Rue Sussex.

collège bien connu po 
lal qui s'y donne s'est 
courant.
me suis associe pour le présent terme 

commercial du collège trois professeurs d> 
haut mérite et le grandes capacités.

L'objet du collège est
1 er—D’accorder la facilité d’a 

rapidement aux jeun es élèves qui ne peuv 
suivre le cours ordinaire des autres collé 
o\a accadémies.

2ème—De préparer les élèves pour 
vice Civil et la Matriculation et de 
les examens comme Ingénieurs.

3ème—Pour donner l’avantage à ceux 
sont en retard dans leurs études, d’acqu 

inaissances dont ils ont été prives 
t de la plus haute importance que les 
commencent à l’ouverture môme des 

examens

or le cours fom- 
ouvert MARDI, Noies île lu rivière

Le “ Welshman ” est arrivé de 
Montréal dimanche en temps ; il 
avait une cargaison considérable 
comprenant plusieurs centaines de 
boucauts de sucre cons gnés à MM. 
Baskerville frères. Ce bateau est le 
seul qui ait réussi à tenir ses heures 
régulières jusqu’à cette saison avau 
cée de l’année. 11 fera ton dernier 
voyage la semaine prochaine.

ppr

le Ser- 
passer

N'onbllons pas la grande IVtc annuelle 
aux huîtres a l’Institut Canadien, le 4 
courant, jeudi soir.

Il es
élèves

afmde subir avec succès 
re, Jsnvier

N, B.—L'Institut s’est assuré les services 
du Professeur J A. GUIGNARD pour don­
ner un cours de FRANÇAIS, embrassant la 
Grammaire, la Composition et la Littôra-

No I.a Toussaint
Cette grande fete de la chrétienté 

a été célébrée avec pompe dans 
toutes les églises hier. A la Basili­
que surtout, une messe solennelle 
a été chantée. Sa Grandeur Mgr 
l’Archevêque Duhamel officiait. Le 

j sermon fut donné par le Révd Père 
Dowdall, qui terminait ce jour-là la 
retraite qu’il a prêchée avec faut de 
talents et qui a produit de si beaux 
fruits.

A l’église Ste Anne, M. le curé 
Prudhomme a été l'officiant. Là 
aussi, il y eut musique et chant de 
circonstance.

A l’église St Joseph, le Révd Père 
Pallier a chanté la mess#1 tandis qu’à 
l’orgue, un chœur choisi exécutait 
de la musique et du chant superbes.

A l’église St Patrice, le Révd Père 
Whelan a célébré la messe ; le ser 
mon a été donné par un prêtre du 
collège.

Aux exercices de l’après-midi et 
du soir, dans les différentes églises, 
i\.ftluence des fidèles était considé­
rable. Partout les cérémonies de la 
“Toussaint” ont été dignes de cette 
grande solennité.

tir
FRAWLEY, M. A.

heures consacrées à l’étude sont :—
Matin ... 0.30 A 12.«'O
Aprèa-mldâ . . 2.30 A 0.30
Soir ....

Ottawa, 16 Sept. 1886—la
7.30 A 10.00

gill
AVIS AUX ENTREPRENEURS

Z"\N recevra à ce Bureau jusqu'à Vendredi, 
Vf le 1er Octobre prochain, inclusivement, 
des soumissions c 
soussigné, et 
missions i 
fage à l’K

sivement, 
asôes au 

cription “ Sou- 
iareil de Chat-f-

procnain
lachetées

rtant la sus 
is pour Appare 

au Chaude, Salle d’exe 
es, Montréal, Qué ,” pour la 
et l’acbèvemeut d'un

adressée
rcices rai- 
construc-

Ap.areil de Chauffage à l'Eau lliaude
A LA SALLE D*EXERCICES MILITAIRES 

A MON1BÉAL, QUE.

On pourra voir à ce Bureau, ainsi qu’au 
Bureau de A. Raz , Ecr., Architecte, Mon­
tréal. les plans et devis le et après VEN­
DREDI, le 22ôme jour du mois courant.

Les soumissionnaires sont de plus avertis 
qu’aucune soumission ne sera prise en con­
sidération, si elle n’est faite sur les formules 
imprimées lournies, et signées de leu 
près signatures.

On devra envoyer
chèque de banque accepté, fait pay 
l’orare de l'honorable Ministre des Ti 
Publics, pour une somme égal & cinq pour 
cent” du total de la soumission. Ce chèque 
sera confisqué si le soumissionnaire refuse de 
signer le contrat sur demande de ce faire, ou 
s'il ne le remplit pas intégralement. Si la 
soumission n’est pas acceptée,le chèque sera 
remis an soumissionnaire.

Le Ministère ne s’engage à accep 
plus basse, ni aucune des soumissio 

Par ordre,

JourimliMine
Notre confrère de VEvcniny Jour 

nul a agrandi son formai à l’occa­
sion de son entrée dans sa deuxiè­
me année d'existence. Le Journal 
est maintenant imprimé sur papier 
blanc au li u da papier teinté 
comme sous son petit format. Nous 
félicitons le confrère sur sa bell 
apparence dans sa toilette nouvelle 
et sommes heureux de sis succès.

avec la soumission an

ter ni la
iniNeil de ville

Hier étant jour de lôte, l’assem­
blée régulière du conseil de ville a 
été remise à ce soir.

A. GOBEIL,
Secrétaire

Ministère des Travaux Publics, 
Ottawa, 14 Octobre, 1886.

Tout le monde s'amusera car la 
gaieté sera générale à la fêle aux 
h- lires d? l’Institut Canadien, jeudi, ù .

ml SDir.
A l'ipoiivnntc

Un cheval conduit par une jeune 
femme, s’est effrayé, hier, sur la 
rue Elgin, en entendant le bruit 
causé par les voitures de la brigade 
du feu, et aurait fait un très mau­
vais parti à l’occupante de la voi­
ture sans l’assistance prompte de 
quelques personnes présentes qui 
sautèrent à la bride de l’animal 
fougueux et réussirent à le maî­
triser.

Service de Mal e entra le Ca­
nada et la Uranie-Bretagne.

pxES SOUMISSIONS cachetées, aîiessées 
YJ au Maître-Général des Poste* du Ca­
nada, à Ot 
à Ottawa, jusqu 

chain, pour 1

seront reçues à son bureau, 
à midi, Mercredi, le 6 Oct. 
e transport des malles, one 

mis par semain®, sur des bateaux à vapeur 
de première class , entre le Canada et la 
Grande-Bretagne, pour un contrat de cinq 
ans & dater du 1er avril l«r7.

Les conditions d 
demande 

eaire pour le 
Londres, S. W., ou 
Postes, à Ot awa, Cm

1er créai, le 
rt des mail

foi.

u contrat sont obtenues 
au bureau du Ha it Commis- 
Canada, Victoria Chamber-, 

an Département des

WILLIAM W.11TE,
Secrétaire

Retraite
Le Rév. P. Pallier, de l’église St 

Joseph, chapelain du couvent de la 
rue Rideau, est le prédicateur de la 
retraite qui s’est ouverte à cette 
institution hier et qui se conti 
nuera durant tou'e la semaine. Les 
exercices de celle retraite ont lieu 
dans la chapelle du couvent.

Audacieux
Durant la nuit de samedi le ma 

ga.-in de MM. Wall et Oie, a été 
visité par plusieurs jeunes gens qui 
en enlevèrent du pain, du beurre, 
de la sardine à l’huile et plusieurs 
petit flacons de liqueur. O.t suppo­
se que les voleurs ont lait bombance 
car on a trouvé les restes d'un bon 
repas On n’a i ncore aucune trace 
des filous

Département des Postes, Canala, 
Ottawa, 20 juillet 1886.

Il a été jugé néc< a.ca:re de faire pl 
changements dans les conditions du contrat 
ci-haut mentionné ; la date pou la récep- 

des soumissions a é'é remise à Vendredi 
Décembre l.L86.

ies des condi- 
aux endroits

tion
midi, le 31 

On peut se procurer des 
lions amendées du contr 
mentionnés plus haut

WILLIAM WHITE,
Secrétaire

Département des Postes, 
Ottawa, 5 Oc obre 1886

Comme dépuratif, c’est à dire 
pour toutes Its affections causées 
pirl’impureté du sang,; lien n’egal 
le remède du Dr Se y.

ra?sn 
Il AS.

■

*

-

\
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ANNONCES* NOUVELLES
/

ON DEMANDE—une servante au No 12 
rue Lisgar.

ON DEMANDE—immédiatement 20 til­
les pour travailler a a No 257 rue Cumber­
land.

Ottawa 23 Oct. 1886—3in

A VENDRE—Un magnifique cutter, s’a­
dresser à M. U. Vizina épicier No. 172 rue 
Dalhousie.

Ottawa 19 octobre 1886—Gin

COTTAGE A LOUER—Un magnifique 
cottage à louer sur la rue Principale, Hull, 
en lace du bloc Poulin.

S’adresser à STANISLAS AUBRY

A VENDRE—A bonnes conditions, une 
Turbine Leffel, de la force de trois che­
vaux, en bon état. Peul être vue aux 
bureaux du “ Canada.”

PATINOIR A ROULETTES ROYAL,
PROGRAMME.

MARDI—Dernière apparition des célé­
brés fi ères Rozella dans la trapèze, ies 
champions du monde entier. Merveilles 
de la musique, le Prof, de Castro ot II.
Burt.
I MERCREDI—Corps de musique d s 

Gardes, au complet. Course d’un mille
entre Desjard ns el King.

VENDREDI —Tournoi musical.
SAMEDI—Soirée de gala. Venez à 

bonne heure. Du plaisir pour tous. Course 
d'un mille, huit concurrents.

Jeu li soir, le patinoir est ré séné à la 
Société Irlandaise Protestante.

1^. Grande mascarade en préparation.
Matinées—Mardi, Jeudi et Samedi, avec 

corps de musique au complet.
Prix ordinaires : Dam-s 10 cents, Mes­

sieurs 15 cents. Usage de patins 10 cents

gg^Matin et après-midi, 10 cents, y com­
pris les patins.

E6T-CK III EN LE

“ New Williams ”
la machine à coudre dont on fait 
tant d’éloges et qui a assez de force 
pour coudre le cuir?

Oui, car j’ai cousu TROIS DOU­
BLES DE CUIR avec, et je puis 
faire maintenant des OUVRAGES 
DELICATS tout aussi bien.

Faites en l’essai.

C. McDIARMID,
163, rue Sparks.

Vente à l’Encan !
Tous ies soirs a 7 heures,

CHEZ

A. B. MACEONALD,
rne Kiilenu.«TEncnn, No. 111

Block IWrkctl.
Salle

Hardes faites, Chapeaux. Jerseys pour 
Dames, Livres, Montres, Horloges, Coute - 
leries, Argenterie , Ha nais, Meubles de 
toutes sortes, Poêles à bois, et à charbon 
Lampes, Cadres, Gravures, et:., etc.

A. II. HlACflOllHlfi, 
Encameur.

Ottawa, 29 octobre 1880—3m

BARDEaUX !
ML G. A» All AUl, de la Pointe Gati­

neau, informe ses amis et le public en 
général qu’il a en mains une grande quan­
tité de Bardeaux en pin avec chanfrein et 
pleiné dans les côtés qu'il vendra à d'aus.-i 
bonne conditions que partout ailleurs. Les 
personnes qui désireraient acheter de bons 
bardeaux avec chanfrein y gagneiont car 
ce qui donne de la valeur au bardêau 

9 offert en vente par M. Adam, c’est la ma­
nière dont il est ch mfréné et la qi alité d i 
bois dont il est fait. M. Adam n’emploie 
pas les restes de son moulin pour confec­
tionner son bardeau, mais le fait d'après 
le billot de bois solide. Avis aux connais­
seurs ?

G ADAM
Pointe Gatineau

Ottawa, 29 Oc'. 188G—Cm.

Moitié Prix î 
Moitié Prix!

117 douzaines de Chapeaux 
en Feutre a 30 cts. chaque.

Se ven lent partout à 80 cts.

83 douzaines de Chapeaux en 
Feutre a 75 cts. chaque.

Se vendent partout à $1.25.

Quçlqa’ufi se fera faire mal, mais les 
ochelem s de Chapeaux et d’Articles de 
Modes pour, ont avoir de bons bargains au

No. 39 rue Sparks.
MOUSTACHES !

La manière de faire croître une jolie 
moustache en quelques semaines sera don­
née avec Vms les détails particuliers en 
envoyant un timbre poste de 3 uentins à

WILLIAM JOXJhS.
Nos. 30 et 32 rue Steiner, Toronto, Ont.

CHKViLÜRS Itt.ltillF QUE
Les dames qui enverront un timbre de 

poste de 3 centins recevront des instruc­
tions sur la mani ère de garder à leur che­
veux leur couleur primitive, ies empêcher 
de tomber et se garantir des maux de lôte 
Adressez :

WILLIAM JONES.
30 et 32, rue Steiner, Toronto, Ont 

Ottawa, 13 Sept. 1886—1 an

Voiliez-voua primer une ngrrlahle soi­
rée T Allez nui salles de l’institut Ca­

en Jeudi soir et assistez ft lu f ête 
aux huîtres.

Petites Notes
—Une escorte d’hommes de chan­

tier est arrivé de Nipissing samedi. 
Ils avaient été employés pour M. J. 
R. Booth.

—Huit cent trente piastres ont été 
payés à la corporation p .tir les 
taies de chiens durant l’été. La 
taxe est de $1.

—Le bureau des Ecoles Séparées 
s’assemblera mardi prochain ; la 
molion Lynch Marsan sera discutée 
en détail à c tte séance.

—La Cour de Révision des listes 
électora es siégera ce soir à l’hôtel 
de ville.

—Plusieurs acheteurs de chevaux 
américains sont arrivés à Ottawa 
hier.

temenj et par des soins intelligents 
ramena l’enfant à la connaissance.

Essai de l’aqueduc
M d. les échevius auraient voulu 

décider, ce matin, date de l’essai 
de l’aqueduc, mais foi ce leur est 
d’attendre que la ville ait reçu les 
accouplements des boyaux à incen­
die. En attendant les pompes fonc­
tionnent d puis samedi et les char- 
royeurs d’eau approvisionnent au 
réservoir depuis ce matin.

Ee temps qu’il fuit
Novembre, ce mois qui d’ordi­

naire débute par la pluie,' la neige 
quelquefois et, le plus souvent, par 
une froide température, a causé 
bien des surprises celte année. La 
Toussaint a été favorisée d’un temps 
superbe, de même que le jour des 
morts, aujourd’hui ; le soleil esl 
radieux et, n’était ce le calendrier 
qui nous fait voir que l’année 1886 
s’envole à grands pas, l’on se croi­
rait encore aux beaux jours de sep­
tembre.

U'«e peut taire le vi ai merltt T

Les mérites sans précédents du 
Sirop Allemand de Doschee durant 
ces dernières années ont étonné le 
monde entier. C’est sans nul doute 
le plus sûr et le meilleur remède 
encore découvert pour guérir radi­
calement la Toux, les Rhumes, et 
les affections des poumons les plus 
sérieuses. 11 agit d’après un principe 
tout différent des autres préparations 
prescrites par les médecins et n’en­
lève pas le Rhume seulement tout 
eu laissant la maladie dans le systè­
me ; au contraire,ce remède enlève 
la cause du mal, guérit les parties 
affectées et laisse le

I*roce siou
Dimanche à 1 heure après-midi, 

les catholiques de langue anglaise, 
qui avaient suivi la retraite, ont 
fait processionnellement leur visite 
du jubilé. Le départ a eu lieu de 
la Basilique et la procession en sui 
vant les rues Sussex, York et Cum 
berland, s’est rendue à l’église St 
Joseph et de là à l’église St Patrick 
et à la Basilique ensuite où eurent 
lieu les vêpres à 3 heures. La pro 
cession était sous la direction d” 
Rév. M. Routhiei;, vicaire général 
tt du Rév. M. Sloan.

—L’échevtn Brown, président du 
comité des Finances, a reçu l’oQre 
d’une compagnie de Montréal pour 
1 achat de débentnres de la cité au 
montant de $50,000 à six pour cent

ECHOS DE HULL
corps entier 

dans une condition de santé parfaite.
Une bouteille gardée dans la 

maison pour usage lorsque vient 
la maladie exemptera beaucoup de 
frais de médecins et préservera 
d’une longue maladie. Un essai 
convaincra de ces faits. Il est ven­
du par tous les droguistes et mar 
chauds généraux du monde entier 
Prix, 75 centins la grau le bouteil

La Toussaint
Cette grande fête a été célébrée 

hier avec beaucoup de pompe à 
l’église paroissiale. Le chœur de 
l’orgue sous l’habile direction de 
M. C. 11. Durocher, a chanté avec 
beaucoup de succès une nouvelle 
messe en musique. Les fidèles se 
sont approchés en très grand nom 
bre de la table sainte hier matin, 
et ce matin à l’occasion de la fête 
des morts.

En retard
Le vapeur “ Ida ” qui anive d'or­

dinaire le samedi, n’était pas encore 
arrivé de Kingston hier soir très 
tard.

Le commerce de bois
MM. Gilmour et Cie ont fait 

échange de limites à bois avec MM 
Bronson, les premiers donnant une 
limite de 170 milles carrés, sur la 
rivière Kippewa, en échange d’une 
limite de 90^ milles sur la Gatineau.

Un nous assure qu’une grande 
quantité de bois sera transférée aux 
Etats Unis durant l’automne et l’hi­
ver par chemin de fer ; de cette 
façon la clôture de la navigation 
qui aura lieu dans une couple de 
semaines probablement, n’affectera 
en rien le commerce de bois.

!e.
Ottawa 25 Oct. 1885 —1 an.

Funérailles
Un très grand nombre de citoyens 

assistaient hier appès midi, aux 
funérailles de Marie Jeanne, en 
faut de M. I). Cimon, décédée la 
veille à l’âge de trois ans et 10 mois, 
après quelques jours de maladie 
seulement. Nos condoléances à la 
famille.

BULLETIN COMMERCIAL
Dépôts du Journal

M Thomas, épicier, Hull.
Mlle Séguin, rue Principale, 

Hull.
Madame Arbique, rue Principale, 

Hull.
M. Guillaume, libraire, York et 

Sussex, Ottawa
Fonseil de ville

A la séance du conseil de ville ce 
matin, il a été décidé, sur proposi­
tion de M. l’échevin Fortin, de 
tinner la construction des trottoirs 
dans le quartier cinq sur la rue 
King jusqu’à la rue Marston et de la 
rue Marston sur la rue Albert jus 
qu’à la rue Cartier et le long de 
cette dernière rue. Il fut aussi dé­
cidé de faire une traverse en face 
de chez M. Drummond.

Au Patinoir
La dernière course entre les em­

ployés du Grand Union et du Rus 
sell a eu lieu samedi. Elle s’est 
terminée par la victoire de Taylor, 
du Grand Union, qui a gagné une 
médaille en or. Lalonde du Russell 
a été le second et a re r porté la 
médaille d’argent.

Le professeur de Castro et H. 
Burt ont fait de la jolie musique. 
Hier les Frères Rozella ont fait 
leur premières apparition ; ils ap 
paraîtront ce soir pour la dernière 
fois. Leurs tours d équilibre sont 
vraiment prodigieux. Il y aura 
foule ce soir.

cou C hez M. Laurent Duhamel vous 
trouverez un assortiment de vian- 
d s fraîches de toutes sortes au 
quartier et à la livre, livrées à domi^ 
ci le, M. Duhamel remercie ses 
nombreuses pratiques et le public 
9 1 général de l’encouragement 
ju’on lui a accordé jusqu’à ce jour. 
Lire visite est respectueusement 
sollicitée.Marchés nouveaux

Le conseil de *ûlie a décidé ce 
matin de construire deux marchés 
nouveaux, à deux étaux chacan ; 
un dans le quartier No 3 à la Petite 
Ferme et un dans le quartier No 1.

Flinrroyenrs d'eau
MM. les charroyeurs d’eau ont 

commencé samedi à s’approvision­
ner d’eau au réservoir sur la rue 
Duke
savoir qu’ils auraient à payer 40 
cents par jour pour l’eau, MM. les 
charroyeurs d’eau sont allés en 
cor os ce matin au conseil de ville 
demander qu’on ne leur fasse payer 
que 20 cents par jour Le consul a 
répondu qu’il prendrait leur de 
mande en cou idèration et qu’il 
allait faire préparer un règlement 
municipal qui déterm lierait le prix 
que les charroyeurs d’eau auraient 
à payer. Ce règlement sera prêt 
dans quelques jours.

A la recherche d’une Imprimerie
M. Pagê voudrait bien publier 

l'Alliance plus qu’une fois la semaine, 
mais ce qui lui manque pour cela 
c’est une impiimerie. L’on nous 
apprend aujourd’hui qu’il va lai 
falloir, bon gré mal gré, cesser de 
caresser l’idée di jamais utiliser 
l’imprimerie de la Vallée de VOttawa 
à Hull pour imprimer sa sale feuille. 
L’imprimerie du Free Press est ce 
qui Li convient le mieux.

L'aqneduc
Un grand nombre de citoyens sur 

la rue Wellington font introduire 
l’eau dans leurs demeures.

En coiiHtrnction
Malgré l’avancé de la saison, on 

commence tous les jours la cons­
truction de nouvelles maisons dans 
la partie incendiée ce printemps. M. 
Aubry, fait construire deux grands 
magasins sur la me Principale. 
L’ouvrage est en abondance dans 
Hui'.

AU PETIT NEGRE
520 rue Sussex, pour des chaussu­

res de tout sortes et de tout prix. 
Exemple : chaussures élastiques 
pour hommes, d’une piastre et 
vingt cinq cents en moulant. Rap­
pelez-vous que c’est à l’enseiene du 
petit nègre, porte voisine du Canada

M. P. A. Roy, 209 rue Rideau, a 
constamment en assurtiment des 
huîtres fraîches, du cidre de pom­
mes, première qualité, du poisson 
frais, des fruits et tout ce qui se 
trouve dans un restaurant bien 
tenu. Une visite donnera satisfac­
tion aux plus difficiles.

M. Milieu leur ayant fait
c,?.ulle de charbon Fnnod 

par gallon chez N. A. Nu
leime A 20

DECES
A Ottawa, le 1er novembre, à lMgo de 

57 ans, J. F. N. Bonneville, employé au 
departement des chemins de fer et Ca 
Les funérailles auront lieu demain à 8^ hr.

Le convoi-funèbre, quittera la résidence 
du défu it No. GG rue Bol on, pour se ren­
dre à la Basililique où son service aura

Parents et amis sont priés d’y assister 
sans autre invitation.

Cour de Police
1er novembre — John O’Neill, 

ivresse et désordre sur les rues, $3 
et $2 de frais ; Bridget Duff, femme 
d’environ 50 ans, pour avoir été 
ramassée ivre, est condamnée à une 
amende de $20 et les frais ou à 
défaut de paiment à trois semaines 
de prison ; cette forte amende est 
imposée parce que la vieille délin 
quante comparait trop fréquem­
ment devant Son Honneur pour la 
même ofLnse ; Joseph McManus, 
pour tenir une maison de désordre, 
est condamné à $20 d’amende et $2 
de frais ou trois semaines d’empri­
sonnement ; Olive Smith, pour 
s’être servi d’un langage insultant 
est acquittée en payant les frais ; 
Grace Baldwin, pour tenir une mai- 
ton de désordre, e.-t renvoyée à 
vendredi ; Max me Mantha, ivresse, 
$3 et $2 de frais

2 novembre — Annie Park t, 
ivrees;, acquittée sur promesse de 
quitter la ville ; Thomas B own, 
même offense, acquitté sur pro­
messe de signer un engagement de 
ne plus boire durant un an ; Ri 
chard Maine et George Hichardson, 
deux étrangers à la ville, pour 
ivresse et tapage sur la rue, sont 
condamnés à $2 d’amende et $1 de 
frais ou à une semaine d’emprison­
nement.

A Ottawa, le 1er Novembre, à l’âge de 
37 ans. Napoléon Julien, typographe.

Ses funéraille-, auront lieu demain matin. 
Le convoi funèbre laissera sa résidence, 
No. 240 rue Cathcart, à 7.30 hrs. précises, 
pour se rendre à la basilique et de là au 
lieu de la sépulture.

Parents et amis sont priés d’y assister 
sans autre invitation.

Les personnes ayant des réclamations 
contre la succession de feu Ernest Guilie- 
mette, typographe, sont priées de les pré­
senter d ici au 24 de ce mois.

J. E. RICHARD,
Exécuteur.No. 92 rue Water 

Ottawa, 2 novembre 1886—ls

Finie, Neige et Tempête
Etes vous prêts pour l’hiver? Sinon voyez 

les prix exceptionnellement bas du “World's 
Boot and Shoe Store,” 128 ruo Sparks, et ne 
courez pas le risque de devenir consomptits 
en ne vous chaussant pas confortablement.

Une grande variété de Chaussures pour 
Dames, Messieurs et enfants. Aussi : Cla- 
”’ies, Mitaines, Mocassins, Valises et Porte­
manteaux de toutes sortes. Votre sauté 
d’abord et ensuite l’économie vous font un 
devoir d'aller ches

Les personnes qui font leur déli­
ces eu mangeant des huîtres ne sau­
raient manquer d’assister à la fête 
de l’Institut Canadien, le 4 novem

Accident
Hier après-midi vers trois heures, 

un jeune garçon d’une douzaine 
d’années, de St Lazare, est tombé à 
l’eau dans la rivière Ottawa. Il 
s’amusait à jouer sur la barge “ Al- 
brtd ” amarrée au quai de M. Eddy, 
lorsqu’il tomba par dessus bord 
entre deux barges. Le courant l'en­
traînant il reparut au bout d’un 
certain temps à fleur d’eau en ar­
rière des deux barges. Deux jeunes 
garçons de son âge qui jouaieut 
avec lui s’étaient immédiatement 
jetés dans une petite embarcation 
et se dirigèrent vers lui lorsqu’il re 
parut sur l’eau. I s le mirent à bord 
de leur embarcation, mais le pau- 

enfanl paraissait n’avoir pas de 
vie. Le docteur St Jean se trouvant etciK" 
tout près de là fut appelé immèdia-

T. HcWILLUHS.
Porte voisine de l’hôtel British Lion. 

Ottawa, 2 novembre I88G—Im
bre
Livres de lecture pâcnwe pour le mois 

Novembre
Le Mois des Ames du Purgatoire; 

Exercices pieux en faveur des Ames 
du Purgatoire ; Le Purgatoire, par 
le Père Munfoid; Matinées les 
Mè:es en Deuil; Les dernières Pri­
ères, par la comtesse de Flavigny ; 
Mmuel de la Banne Mort ; Le Pur­
gatoire, par Ste Catherine de Gênes ; 
Manuel de l’Heure Sainte ; Un Aide 
dans la Douleur; Le Crucifix, le 
plus beau des livres ; Horloge de la 
Passion; l’Ame sur le Calvaire ; 
Livres de Méditations—En vente 
clvz P. C. Guillaume, rue Sussex.

HOTEL RIENDEAU
TKHD BUR Ll PLAM

Européen et Américain, 
64 Rue St, Gabriel, Montréal.

Cet Hôtel offre au public voyageur tout 
le confort désirable. La table est toujours 
abondamment servie des prémisses ae la 
saison, préparées par des cuisiniers français 
de premier ordre. Repas à toute heure.

On trouvera constamment à cet établisse­
ment de première classe, des vins, liqueurs 

es de choix.
JOS. RIENDEAU, 

Propriétaire.
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